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j été pendu dans la cour de la prison, 
' vers six heures du matin L’eiécu* 
tion n’a été marquée par aucun inci
dent digne d’être signalé James a 
marché à l’échafaud sans manifester 
aucune appréhension. Le supplicié 
a eu la colonne vertébrale brisée 
par le choc, causé par la chute de la 
trappe, et sa mor‘. a dû être mstan 
ta née. Néanmoins, par precaution,

; >n l’a laissé pwidu quatorze mi-

James avait tué à coups de revol
ver, un jour du mois de novembre 
1889, un négociant de Chicago, nom 
mé Thomas Garvin, qui élan de pas
sage à Hickmaù, et qu’il avait pris 
par erreur pour un inconnu avec le* 
quel il avaueu une querellela veille. 
Le meurtrier s'est enfui aussitôt 
mais il a été arrêté depuis à 
la Nouvelle O lè un*, et reconduit 
au Kentucky.

UNE SÉRIE uK SUICIDES 

La journée d'hier a été marquée à 
New.York par une série extraordi
naire de suicides.

M. Robert Strieker, un dessina
teur, qui a été employe pendant 
plusieurs années par le conseil de 
l'instruction publique, s'est brûlé la 
cervelle dans un accès d’aberration 
mentale, à son domicile dans la Lie 
rue Est. Originaire de Suisse, M. 
Strieker élan Agé de quarante-cinq 
ans et avait, dit-on, une fournir 
de $40,000.

Lawrence Mac.Donough, un riche 
boucher de la 22e rue Est s'estdonné 
la mort en se tirant un coup de re
volver dans la tête, dans un accès de 
folie causée par ie chagrin qu’il 
éprouvait de la perte de son frère 
mort, il y a trois semaines.

Charles Miller, un journalier al
lemand, âgé de quarante ans, s'est 
tué en s'ouvrant les veines des poi
gnets et en se coupant la gorge 
avec, un rasoir au No (>67 Est. Vile 
rue. On ignore (fuels sont les mo
tifs qui ont poussé cet infortuné à 
cet acte de désespoir.

Un journalier irlandais du nom 
de John Conner s’est empoiaoneé 
avec du laudanum au No. 10V Est 
5Je rue. On ignore également 
quelle peut être la causa de son 
suicide.

August Hicks un photographe 
Agé de quarante ans et marié, dans 
un accès de folie, a essayé de se tuer 
et s'est liés grièvement sinon mor 
tellement blessé, au No. 18u5 Je 
avenue, en se précipitant du second 
étage dans la «dieminée d’aération 
de la maison.

Une jeune femme du nom de 
Mil y Aim Skinner est morte à l’Iio- 
pital B .-Revue des suites de blessures 
qu’elle s’etait infligées en se précipi 
tant sur le trottoir d’une f> nôtre du 
quatrième étage au No 72 E-t 3-i 
ru >, au coin de Bark avenue. C'eut 
encore la folie, croit on, qui a pous 
sé cette malheureuse à se tuer.
I E fanaiïsmTdas BUVEURS 
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Cambridge (Massachusetts) et 

quelques autres faubourgs de Bos
ton sont actuellement le théâtre 
d’attentats presque mcroyabl. s de la 
part des policiers chargés de faire 
respecter, par tous les moyens pos 
bibles, la fameuse loi inter lisant 
la vente et l’usage des boissons al. 
cooliques.

« Un ne respec'e plus le domicile 
privé des gei s disent les dernier* s 
dépêches de Cambridge, et l’on se 
livre chaque jour à des perquisi
tions domiciliaires. M iis, ce qui a 
mis le comble à l’indignation de 
toutes les personnes sensées, 
c’est l’attentat commis par le»* 
policiers a l’enterrement ae Mint 
Coweo, à Cambngeport. l^e cor
tège funèbre se composant de nom- 
nreuses voitures de deuil avait a 
peine quitté la maison mortuaire 
que les policiers l'arrêtaient sans 
plus de fa<;ou, et se mettaient A fai 
redes perquisitions dans chique 
voiture pour voir s’il n’y déco 
vriraient pas quelques houteiLee de 
vin dewiskey ou de bière. Peu s’en 
est fallu même qu’ils ne fissent o - 
vrir le cerceuil 1 Ou espere que 
l’affaire n’en restera pas là et qu'el
le sera portée devant les tri b i-

LA POTENCE AU KENTUCKY Daux-”_______......------------
Une exécution légale a eu lieu à Un Marseillais raconte qu il 

„ , „ . , une atroce maladie, dont n s est ti-
Hickman (Kentucky#, ce qui est ré, grâce à un traitement radical, 
assez rare dans cet Etat, où règne —Oui. monsieur,] ai eu la peti
surtout la loi de Lynch. te vérole; ma1» je me suis soigné si

,, . i T bien uu’il ne m’en leste aucuneüü nègre du nom de L. dame., ,race4 Mou „nge même -.1 plu. 
condamné à mort pour meurtre, a marqué !

piques centaines de TAPIS-TAPISSERIEbonheur, ils ne v ient rp -s l’Italie 
h travers un "verre groesicsani, — 
comme leur mégalomane prédéces- 
ceur. On peut être sûr qu’ils feront 
tous leur efforts pour arrêter le 
pays sur la pente qui le conduisait 
à sa ruine.

Autre symtôme rassurant : ' on 
veut connaître la vérité sur la situ-
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mort, en un moment où la misère 
est si grande, que, A la station de 
Gênes, le dialogue suivant a eu lieu 
entre le Roi et le syndic venu pour 
le félicite’ :

LE DRAME DE WATER STREET
Le procès d’A ne r B ni Ali, l’Al

gérien accusé d’avoir assassiné; la 
femme CarrieeRrown, dite Shakes
peare, dans un garni de Water 
street A .New Y n k, a été aj-i îrné 
au ‘22 courant.

Nos compatriotes . apprenu ru il 
avec plaisir que le consul geneial 
de France, M. le vicomte Paul 
d’Abzac, s'occupe très activement 
de fournir à Ame r Ben Ali tous 
les moyens possibles de se détendre. 
Mais la choses n’est pas aussi aisée 
que l’on pourrait le supposer tout 
o’abord Aux avocats désignés d'otli 
ce à l’accusé MM. Levy, House et 
Friend, a été adjoint, à la requête 
du consul général, M. lluerstvl, si 
bien connu d > la population ; fran
çaise de New Yolk: De plus, un 
Français d'Alger, M, Sultan, établi 
marchand de cigares à l’hôtel Marl
borough, a gracieusement !et géné
reusement i.fieri ses services com
me interprète, et c’est gi Ace à lui 
que l’on a pu obtenir quelques ren
seignements sur l’accusé, qui ne 
parle que l’arabe.

M. le vicomte J'aul d’Abzac est 
allé visiter 1 n mêm ; l’accusé à 
la pnsou les Tonbi et l’a longue
ment questionné avec l'aide de M. 
Soitan. Ameer Ben Ali a bien le 
type de i'Aiabe, et il est très proba
blement sujet français,c’est un ho li
me de quarante six mis environ,mais 
ignorant lui même son âge, comme 
lou> les Arabes, il dit qo’il a per
du ses papiers et qu’on les lu", a 
voles au cours de ses voyig*‘s. Quoi 
qu'il en so't, Ameer Ben Ali a, C>- 
qu’on appelle, une bonn figure, et 
quand on l’ex.»miue alteutivemeni, 
on a peine A supposer que c’est là k 
fameux Jack l’eventreur ou son 
émule de N w Yoïk.

Le prisonnier, qui est un homme 
d’une iudel igence très bornée et 
qui est fataliste comme tous les 
Arabes, raconte une histoire qui 
parait en somme, plausible. Il se 
dit de la tribu des Béni Aïcha, dont 
le territoire est situé dans la vallée 
de Metidja, entre Alger et Blidah 
Ameer Ben Ali prétend qu’au mo
ment de la guerre franco-allemande 
il s’est engagé dans le 1er régiment 
de tirailleurs algériens (turcos) 
et qu’il est resté huit ans au service.
H aurait pris part A la répression de 
de l’insunecVon de Kabylie, aurait 
été blessée àTizi-Oaziu, et aurait 
passé six mois à l’hôpital d’Alger.

11 dit avoir été sous les ordres du 
général Gères, et no .s pouvons cer
tifier que c’est bien en effet, ce gêné 
rai qui corn cand i l'Algérie à l’é
poque indiquée. Ai.res avoir obte
nu son congé il e-t allé au Brésil et 
c’est de là qu’il est venu aux 
Etats Unis. Mais comme nous l’a 
vons déjà dit, Ameer Ben Ali état \ 
d’une intelligence liés bornée, il n’a 
pas été possible d’obtenir de lui de 
renseignements bien précis sur ses 
voyages.

Tel est l’homme que la police de 
New-York accuse d’être l’assassin 
de la femme Carrie Brown, bien 
que l’on n’ait jamais pu retrouver 
l’individu qui avait conduit la 
victime au garni de Water street 
dans lequel le crime a été commis. 
Cependant l’opinion générale de 
ceux qui connaissent h s mœurs des 
Arabes est que ceux ci ne tuent ja
mais ur>e femme. Un sait, du reste, 
que les charges relevées contre 
Ameer Ben Au sont loin d être con
cluantes et que l’histoire du crime, 
telle que la police prétend l’avoir 
reconstituée, est fort invrasem
blable en elle-même. Ainsi donc, 
autan; que l'on peut en juger jus
qu’à présent, il n’est pas probable 
qu’Ameer B -n Ali toit réellement 
l’auteur du crime dont il est accusé. 
Dans tout les cas, nous le répétons, 
le consul général de France est bien 
décidé à fournir à l’accusé, s’il est 
réellement sujet français, —point 
qui ne taidera pas à être éciairci,— 
tous >es moyens possibles de se dis
culper.

“^La famille royale est ^absente de 
f Rome Le Roi est à Milan ; la Reine 

et le Prince héritier sont à Naples.
Le roi Humbert a profité de son 

séjour dans la haute Italie pour 
assister aux courses de Milan. A ce

Nous avons reçu aujourd'hui nos magnifiques assortiment ? de TAPIS.PURE 
TAPISSERIES, à

é est donné en Soies Pon - 
> cents, nous offrons au choix 
mplet de nuances d'été.

2 7, JL 35, 39, 48, 52 vents. 
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d’exécution que j’ai aperçus en 
arrivant «ur l’esplanade du Bisa- 
gno?

—Ils’vont doucement, à’eause du 
manque d'argent.

—C’est tin mal général !
Ainsi s’est exprimé le Roi lui- 

même, avec une franchise qui eût, 
naguère encore, fait exoulser un 
simple correspondant étranger.

Et le Don Chisciotte, qu! reproduit 
les paroles royales, félicite le sou
verain d’avoir eu le courage de dire 
la vérité, d’avoir constaté ce mal 
dont souffre toute l’Italie : le man
que d’argent.

ipal à Ottawa pour le cora
ux est chez ZDTTISrDZEZE SQUARESt'oo, et cmix qui la savent n’hési

tent pas à faire entendra de ’dures 
vérités ; c’est ainsi que des députés 
ayant de hauts grades dans l'armée 
n’ont pas craint d’avouer qu’en 
cas de guerre on ne ’‘"serait pas

IURPHY & CIE. propos, je ferai observer que le. 
Italiens commencent à prendre un 
vif plaisir à ces réunions sportives. 
C’est Païenne qui donne le signal, 
au printemns. paice que la tempé- 
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viennent ensuite, en re-

A $172. $4-5°» $5-75-Cet aveu qui ne manque pas d’un 
certain courage, un journal militai
re vient de le reprendre pour son 
son propre comote :

“ Assez de rhétorique et de rodo
montade*: avec lesquelles dans les 
discours parlementaires, on se flatte 
de donner 1« change à Pnojnion pu- 
nlique — dit l’officieux Esercito. La 
Chambre a nam entendre quelque 
chose d'insolite en écoutant le langa 
ge d’un député qui, en sa qualité 
d’officier supérieur de l’armée a mis 
à nu notre vrai situation militaire

subi du fabuleu*
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66 et 68 rue Sparks, 1884 rue Notre-Dame,
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vinees
montant vers le nord : Naples,APELIKE?.
Rome, Pise,J Florence, Milan et Tu- 

Naturellement, ce sont les
e vendent trés vite, les prix 
géants. Ces Capelines coii- 

$i.oo, $1.10, ‘$1.25,
J ri n.

mêmes chevaux qui courent sur ces 
différents hippodromes ; mais les 
amateurs les suivent partout avec 
le même intérêt.

7s-
Dentelles Réduites, 
Dentelles Réduits,
Drap Réduites.
tes nus Capelines en magasin

OTTAWA.I

ENTREPOT DE MEUBLESLes sportmen sont maintenant 
fort- nombreux <-n Italie, et l’élevage 
y est en réel progrès ; on compte 

^ déjà que ques bonnes écuries de

Pendant que tout le monde est en 
train de faire entendre d'utiles véri
tés, je dirai à mon tour que la jus
tice est, ici, d’une ienteur désespé-

On avait à juger l’ancien direc
teur des jardins municipaux de 
Rome, M. Fo mili, qui, voulant se 
débarrasser de sa femme, lui pro
posa une poétique promenade noc
turne sur les bords du Tibre, l'eu 
traîna sur le pont de Ripetta, et la 
précipita daus le fleuve.

J’ai raconté, à cette même place 
les péripéties émouvantes de ce dra
me conjugal : la malheureuse fem
me se raltrappant à une barre de 
fer, le mari, par un raffinement de 
cruauté, enjambam le parapet du 
pont et forçant sa victime à lâ
cher prise.

Parvenu à se réfugier en Suisse 
après son crime, E'ormili pris de 
remords, a fini par venit se consti
tuer prisonnier s’avouant coupa
ble et réclamant un juste châti-

Dès lors, pourquoi celle audition 
inutile de témoins aux dépositions 
dépt.urvuts d intérêt ? Poui quoi cet 
te minutieuse reconstitution de 
toute la scène du meurtre ? Pour* 
quoi ces interminables débats qui 
auront duré plus de d'x jours ? ...

Félix

urphy & Co. courses.
11 est probable que le roi, avant 

de rentrer à Rome, ira faire un 
tour eu Piémont pour y visiter ses 
propriétés. Détail peu connu en 
Italie et totalement ignoré à l’étran- 

le fils de Victor-Emmanuel

et montré l’impuissance où nous se
rions de résister seuls à une armée 
étrangère pouvant, d’un moment à 
l’autre, passer la frontière. Et ce
pendant, c’est la pure vérité ; elle 
pourra offusquer les oreilles habi
tuées à d’autres harmonies,mais tlie 
ne cessera pas d’être telle — bien 
qu’elle trouble l’indolence satisfaite 
d’un grande nombre On a dépensé 
beaucoup d’arg nt ; quant à une 
piéparation s rieuse et efficace, c’est 
une autre paire de manch ?s ! Non, 
en vérité nous ue somme»

En présence de tels aveux,, quel
que réflexions s'imposent. D’abord, 
on voit combien étaient coupables 
ceux qui faisaient naître à plaisir 
des incidents, le prenaient de si 
haut en toute occasion, au risque 
de jeter le pays dans-Us plus dan
gereuses aventures. Pais on se de» 
mande pourquoi on s’obstine à res
ter dans la triple alliance au prix de 
si grands sacrifices faits en pure 
perte C’est de l'aveuglement ! Et 
j’ai le regret d'ajouter qu’il n’y a 
rien à y faiie—jusqu’à ce que les 
Italiens aient enfin compris que 
la France n’a jamais songé à les 
attaquer, — même à l’heure des 
plus imprudentes provocations.

Je montrais, l’autre jour, à un 
déoulé de mes amis ce pass? ge d’u
ne lettre de France : “ Que l’Italie 
rompe le pacte qui la lie à nos pires 
ennemis ; qu’elle reprenne seule
ment sa liberté d’action, et elle 
vui ra si nous lui gar Ions rancune, 
si ne us lui ménageons les preuves 
de notre prr fonde amitié ! ”

—Est ce bien vrai ? me répondit 
le sceptique unorevole.

Voilà pourtant où nous en som 
mes encore !

MEUBLES! MEUBLES!SUE SPAKKS.
au Comptant et rien

Nouveaux et a Grand Marcheger ;
est un agriculteur émérite, s’occu
pant très volontiers de la mise en 
valeur et de l’administration de ses 
terres. Sans négliger les affaires 
publiques, le roi s’occupe beaucoup 
de ses affaires personnelles ; il en a 
d’ailleurs senti l’impérieuse néces
sité lorsqu’il a fallu payer les dettes 
paternelles. Il ue suffisait pas de 
faire des economies, dn diminuer 
ies dépenses,il s’agissait aussi d’aug
menter ses revenus.

Brevetée
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Harris & Canqpbell.1

Et le roi
Humbert y a pleinement, réussi, à 
force d’intelligence, de soins, de 
surveillance, en véritable gentil
homme campagnard.

On assure, au surplus, que, tout 
en prenant au sérieux son rôle de 
padre di famiylia et de yenliluotno 
cumpaynuolu, le royal proprietaire 
a des préoccupations encore plus 
nobles ; sachant combien le Trésor 
a besoin d’argent, il serait disposé 
à donner un patriotique exemple, à 
renoncer à une pai lie de sa liste ci
vile,—qui est actuellement de quin
ze millions par an. Ce sacrifice se
rait d’autant plus méritoire que les 
charges de la couronne sont lour
des. Ainsi, le Roi doit pourvoir à 
l’entretien des palais des souverains 
dépossédés ; payer des peu ions aux 
anciens "employés, etc., etc.

La Reine, qui tsl allée rejoindre 
fi.s à Naples—où il habite le 

Palais Royal—est depuis deux jours 
installée dans la splendide rési
dence de Capodimonte, une des 
plus belles qui soient au monde. 
Ma;heureusement, la marquise de 
Villamanna u’esl plus à ses côtés ; 
la mort recente de son mari l’oblige 
à res er pendant quelque temps 
éloignée de la cour Pauvre , mar
quis ! Un regrettera plus d’une lois 
sa mort prématurée, car si sa fem- 

eet l’amie intime et la confi
dente de U renie Marguerite, c'est 
lui qui en égayait le cercle par son 
entrain, sa belle lu meur, ses spiri
tuelles reparties.

S
drogueries du Monde.
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A bord de la frégate l'invincible. 
Un vieux marsouin considère un 

jeune mousse, engagé volontaire, 
qui en est à son premier voyage.

—Gentil, murmure-t-il ; mais ça 
manque enco e de chique !...

Coin des Rues O’Connor et Queen, pres de la Rue Sparks.
GKRAHSTDE HOTEL SAINT LOUISREDUCTION 43 45 Hue Y OA A’, OTTâHjI

Le voyageur X... a ramené de 
Calédonie un Canaque, aujour
d’hui civilisé, qui lui ser‘ de valet 
de chambre.

11 le présente à ses amis :
—Vous comprenez, ce garçon 

m’intéresse comme souvenir de fa» 

mille. Il a connu en 1868 mon on
cle, qui é*ait capitaine au long 

Il en a même mangé un

('.et Hôtel witué au «entre île la cité, a été 
repeint et aménagé tout en neuf.
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ISRAEL MOREAU,
(Du Montreal House, rue {/ueen Ouest. J

PROPRIETAIRE
PENDANT un mois.

I. F BELANGER
les .-in-A 

tâtions T
Helen- m

169 Rue Bank*
M. Crispi vient de perdre un de 

ses plus puissants amis : le com- 
mai dant Florio, fondateur de la 
société de navigation à laquelle il a 
donné son nom—une vériiab e flot» 
te de plus de cent navires à vapeur 
faisant des voyages en Amér.que 
aux Indes, en Chine, au Japon, 
dans le monde entier.

M F or o, possesseur d’une im
mense fortune, mêlé à de grandes 
affaires de chemins de fer, de ban
que, d'industrie vinicole, d’exploi- 
ation» agricoles, d’armements, de 
pêcheries et autres, avait mérité le 
surnom de “ vice roi de la Sicile.” 
Il a marié sa tille au prince de Tra-

Téléphone No. 92.

0
s Saint-Honoré
D. MORIN & de.
ts du Canada.

Constructeurs et 
Entrepreneurs

POURAux8 morceau...

DAMES.Grosbinet est allé tu- r le temps à 
la foire. La curiosité le pousse à 
entrer dans une baraque au mo
ment où une femme colosse tire le 
rideau qui déroba, t ses charmes 
à la curiosité des amateurs : Révô 
rences.

—Mesdames et messieurs, je pèse 
trois cent quarante. C’est de nais
sance. A l’âge de quatorze ans, 
j’étais déjà si grosse, que j’étais for
cée de coucher dans une chambr; à 
deux lits

Nous manufacturons les toitures sui
vantes :
Toiture» " Canada Plate” Toiture» Métalli 

-•ue», Toiture* en Fer Galvanieé, 
Toiture» en C'uivre.

Douglass & Haines 
234 rue Wellington.

Agents des célèbres fournaises "Su 
périeur Jewel”

D'ASTHME Non» offrons en vente pour 
le plu» Grand Assortiment t

I» moment I» 
de Mon 1res en 

ornées de Diamants pour Dame». Auesi 
oiielrjue» Bagues en Diamant», valant $20.00, 
donnée* pour $11.00. Montres en Argent » 
partir de (Ht et plus. Montres en 
partir de fîi.00 k .«200.00. Argent» 
Pendule* k de» prix tré» lias, defiant toute 
concurrence.

IMsi tire sh ion, Catarrhe, 
u lu POUDRE CIEBV
L obtenu les plue hautes 
éc ompenses. — Dépôt 
aus toutes les pliarmucles Quant au jeune prime de Naples 

c’est toujours avec bonheur qu'il se 
retrouve d tus la ville qui l’a vu

r Or a 
rie et

ualtie, qui lui a donné son nonu U 
y mene c^tte vie très active que 
le» médecins lui recommandent ; 
car sou développement physique 
n’est pas à la hauteur de celui deson 
intelligence. L'héritier présompi f 
a bea coup appris ; il faut mainte
nant pour rétablir l’équilibre, qu’il 
se livre surtout aux exercices du 

il n'a qu’a prendre modèle

BIJOUTIERS EN GROS ET E/l DETAIL
98 RUE RIDEAU,ÇSirtUeAN CHARBON. a. ü a. f. McMillanDe la fusion de la Compagnie 

Fiorio avec l’importante Société 
maritime RubatLno,—qui a main
tes fois joué un rôle politiqne, no
tamment cans la question tunisien 
ne, lor^ de l’achat du tronçon de 
chemin de fer Tunis-La Coulotte, 

née la Compagnie générale 
de Navigation dont le pavillon flot
te sur toutes les mers.

M. Crispi est toujours resté l’avo
cat de la Société Florio Rubattino, 
—ce qui lui vaut des appointement 
fixes de 50.000 f r. par an.

— L'acteur Jolly, qui vient de 
mourir à Pans, était, avec son 
flegme apparent, un gaiçon de 
beaucoup d’esprit.

Un jour, quand il était à Bruxel
les, à l’Alcazar, il jouait dans une 
opérette. Corn ne il était très 
eurhumé, il se contenta de dire 
quelques mesures de récitatif, à la 
place d’un morceau fantaisiste qu’il 
avait à chanter.

Vacarme dans la salle. Un pro 
teste en tapant des pieds. Jolly 
alors s’avaoce et d'un de bonho-

— Mesdames et messieurs veuillez 
m’excuser ; mais comme je suis ma
lade, c’est mon médecin qui 
m’a prescrit un changement d’air.

Hire général. St tout le monde 
fut désarmé.

t Les Mciloures Qualités de
* Charbon Bitumineux Pour SEBVEZ-Vûü^i«nt». Cavern»,

i corps.
sur ses cousins, les fils du regretté 
p.ince Arnèdée, de solides gai lards 
ceux-là !

Leset Anthracite. POND’SEndures 
Douleurs 
Blessures 
Catarrhes 
Contusions 
Enrouements 
Maux d’Yeux 
Hémorrhoïdns 
Hémorrhagrs 
Enflammai.; us

Bien Criblé et Tamin»'-.

EXTRACTO’Reilly & JTeney
NT GÉNEAULi Par contre, un développement 

qu’il s’agit d’enrayer, c’est celui du 
déficit. Il suffit de suivre avec 
quelque attention la discussion des 
Budgets,—qui se poursuit en ce 
moment à la Chambre, —■ pour 
s’apercevoir que tout le monde est 
convaincu de la nécessité de réali
ser des économies, de grandes éco - 
nomies.

tgBloc Russell, Rue Sparts.
i hk succès
moi tient Topique

remplaçant le 
Een sans u- 

[Vk leur ni chüte du 
I poil. — Guérison 
^ rapide et sûre 
/X des Boiterie», 
' Fou I u re »,
«, Vesslgous Engorge
as, Suros, Eparvins, eu.

Î75, rue St-ffonoré,Paris

JONC D-OPI SOLIDE
l35o. pour mi Jonc valantes2

&$eê£39&~5S&i
•sssJtpj-sp

:
En la personne du commandeur 

Florio, la Sicile perd un de ses 
bienfaiteurs, un citoyen assez géné
reux pour permettre de faire vivre 

Ah ! les ministres actuels ont ac- j des entreprises se soldant, depuis 
cepte uué succession difficile ; par * plusieurs années, par des pertes qui

iSidr

i HULLHJR ORIGINAL DISPONIBLE


